
Moi c’est Camille 

Il m’est arrivé une chose incroyable. 
Moi-même, je n’arrive pas à y croire…et pourtant… 
Afin de me persuader que je n’ai pas rêvé, j’ai décidé d’écrire mon histoire. 
Je suis une fille ordinaire dans une famille ordinaire qui vit dans un village ordinaire. 
Avant de commencer mon histoire, je vais me décrire plus précisément, me présenter. 
Je m’appelle Camille. J’ai 14 ans. Je suis généreuse, serviable, débrouillarde et bavarde. 
J’ai un frère jumeau. Son nom est Gabin. Il me ressemble comme deux gouttes d’eau. 
Voilà, je vous laisse avec mon histoire. 

Vive les scouts 

-Youpi, c’est samedi. 
Désolée, j’adore les scouts et ce samedi, il y a en plus une sortie en forêt. Je me suis levée 
hyper tôt. Je m’habille comme d’habitude avec un t-shirt blanc et un pantalon déchiré. J’adore 
être à la mode. Je m’assieds face à ma coiffeuse. Je brosse mes cheveux bruns mi- longs. Je 
maquille en quatrième vitesse mes yeux, juste un peu de mascara et le tour est joué. Waouh, 
ils sont toujours aussi beaux, bleus comme l’océan. 
-Allez, Gabin, on se dépêche. Réveille-toi. 
-Ha, ça va ! ronchonne Gabin. Ça fait un moment que je suis réveillé. Je finis juste mon Titeuf. 
Gabin s’habille et me rejoint. 
-Tiens ton œuf. 
-Merci jumelle. 
-Tu arrêtes de m’appeler jumelle ! 
-Le mot magique… 
-S’il te plaît. 
Gabin et moi sommes déjà prêts à partir quant à papa et maman, eux, sont encore au lit. Alors 
nous y allons. 
Arrivés, le chef scout nous salue. 
-Bonjour Gabin et Camille, vous êtes prêts pour la balade en forêt ? 
-Oui, nous sommes prêts, répond Gabin. 
Nous nous hâtons d’aller dans la file où tous les louveteaux se dirigent. Puis tout le groupe 
part en forêt. 
Malheureusement, un orage vient rompre le calme et la pluie tombe, suivie par la foudre. 
Tout à coup, un éclair vient frapper un arbre qui s’enflamme et tombe devant nous. C’est la 
panique à bord. Tout le monde se met à courir dans toutes les directions. Nous nous 
enfonçons dans les bois, quant au reste de la tribu, eux, partent vers le village. 
Nous arrivons au cœur de la forêt qui est sombre, vraiment sombre, toute noire et nous 
distinguons une ombre.  

La maison abandonnée 

Gabin et moi, nous approchons de cette ombre et nous voyons une maison qui semble 
abandonnée. La porte en bois s’entrouvre lentement. 
-Il ne faut pas rentrer…dis-je. 
-Mais arrête, nous serons mieux à l’abri à l’intérieur. 
Gabin me prend par la main et nous avançons dans le hall d’entrée. 



Mais tout à coup, la porte se referme toute seule. Mon frère et moi avons un peu peur. Il y a 
des bruits bizarres. Nous avons l’impression d’être dans un film d’horreur. 
-Gabin, j’ai peur…On reste vraiment ici jusqu’à ce que la pluie s’arrête ? 
-Oui, on va rester là. Arrête d’avoir peur, je suis là, moi, je te protègerai ! 
-Merci. 
Mon frère est la personne la plus courageuse du monde. Il ose aller partout. Par contre, il est 
aussi un peu égoïste et capricieux, mais ce que j’aime le plus chez lui, c’est qu’il est juste. 
Il fait sombre et nous rentrons dans le salon. Il y a plein de toiles d’araignée. Les meubles sont 
cassés, le canapé est recousu de partout, même chose pour les fauteuils. Accrochées aux 
murs, il y a des têtes d’animaux comme des cerfs, des sangliers, des loups, des renards et des 
chouettes. Ça sent le pourri. Tout au fond de la pièce, il y a des bombes de peinture rouge, 
jaune, verte et bleue sur une étagère. A droite de celle-ci, il y a une vieille télévision et une 
radio. 
-Moi, je trouve que nous devrions partir, dis-je. 
-Non, attends, il y une carte posée sur la radio et en plus, il fait nuit. Nous n’y verrons rien si 
on sort. 
Je la regarde et je vois une belle plage de sable noir. Je la mets dans ma poche comme 
souvenir. 
Mais Gabin, lui, a trouvé un coffre. Il l’ouvre et trouve un sablier avec du sable noir, comme 
celui de la carte postale. Je le prends et le mets aussi dans ma poche avec la carte. Je n’ai pas 
fait attention, mais au dos de la carte, il y un message écrit à la main : « Vous n’êtes pas 
seuls ! ». 
Nous arrivons dans une chambre. Il n’y a qu’un lit tout au fond. Nous nous y installons et 
décidons d’attendre que le jour se lève pour partir. 
-Moi, je vais faire une nuit blanche, dis-je. Impossible de m’endormir dans cette maison pleine 
de bruits bizarres. 
-Moi aussi, mettons-nous bien face à la porte pour tout surveiller. 
-Ok, mais si on s’endort ? 
-Mais non, on ne va pas s’endormir, aucun problème. 
-J’ai faim. Comme j’aimerais manger une bonne pizza. 
-Moi aussi, une grande pizza avec du salami piquant, des olives et de l’asiago… 
-J’en ai l’eau à la bouche. Malheureusement, on n’a que notre pique-nique à finir. 
Après avoir mangé, petit à petit, nos yeux se ferment et nous nous endormons dans les bras 
l’un de l’autre. 


